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Marché du neuf

Les mises en chantier
d’habitations ont diminué en
juillet

Le nombre désaisonnalisé
annualisé1 de mises en chantier
d’habitations au Canada a
diminué entre juin et juillet,
passant de 225 300 à 215 600.

En juillet, le niveau des mises en
chantier a continué de
descendre graduellement sous
l’effet des baisses d’activité
enregistrées aussi bien dans le
segment des maisons
individuelles que dans celui des
logements collectifs. Cette
décroissance cadre avec le
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*Données désaisonnalisées annualisées.
Les données mensuelles sur les mises en chantier d’habitations publiées dans Actualités habitation,
Canada sont des chiffres définitifs et peuvent être différentes des données provisoires diffusées
dans le communiqué sur les mises en chantier.
1 Toutes les données sur les mises en chantier (à l’exception des données réelles) sont des
données désaisonnalisées annualisées (DDA), c’est-à-dire des chiffres mensuels corrigés des
variations saisonnières et multipliés par douze afin de refléter le rythme d’activité sur un an.
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ralentissement progressif de la
construction résidentielle qu’on
observe cette année en raison
de la montée des prix et de la
légère hausse des taux
hypothécaires.

Tant les mises en chantier de
logements collectifs que celles
de maisons individuelles ont
régressé en juillet dans les
centres urbains

Le nombre désaisonnalisé
annualisé de mises en chantier
dans les centres urbains du
Canada a régressé de 5,7 % par
rapport à juin et s’est établi à
181 800 en juillet. Il a fléchi de
2,7 % dans la catégorie des
maisons individuelles et de
8,4 % dans celle des logements
collectifs, pour se situer
respectivement à 89 700 et à
92 100.

Le nombre de mises en
chantier en milieu urbain n’a
augmenté qu’en Ontario

En juillet, le nombre
désaisonnalisé de mises en
chantier d’habitations en milieu
urbain s’est replié dans quatre
des cinq régions du pays. Il n’a
augmenté qu’en Ontario, de
4,6 %; il a diminué de 12,8 % au
Québec, de 9,3 % dans les
Prairies, de 8,1 % en Colombie-
Britannique et de 3,8 % dans
l’Atlantique. Dans le segment
des maisons individuelles, il a
affiché des gains en Ontario

(2,8 %) et dans les provinces
atlantiques (6,4 %). Du côté des
logements collectifs, il a accusé
des reculs dans toutes les
régions sauf en Ontario, où il
s’est accru de 6,9 %.

On évalue à 33 800 le nombre
désaisonnalisé annualisé de
mises en chantier dans les
régions rurales du Canada pour
le mois de juillet.

Le cumul annuel des mises en
chantier (chiffres réels) est
inférieur à celui de la même
période l’an dernier

En chiffres réels, le cumul
annuel des mises en chantier
d’habitations en milieu urbain et
rural est de 4,8 % inférieur à
celui des sept premiers mois de
2006, selon les estimations.
Dans les centres urbains
uniquement, la baisse est
évaluée à 6,0 % : l’activité a
ralenti de 6,7 % dans la
catégorie des maisons
individuelles et de 5,2 % dans
celle des collectifs.

Les prix ont continué de
grimper en juin sur le marché
du neuf

Les prix des habitations neuves,
dont l’évolution est mesurée
par l’Indice des prix des
logements neufs (IPLN), ont
augmenté de 7,8 % entre juin
2006 et juin 2007. Les hausses
les plus considérables ont été
enregistrées à Saskatoon

(48,4 %), Edmonton (31,9 %),
Regina (22,5 %) et Calgary
(14,7 %).

Marché de la revente

Le nombre de ventes S.I.A.®

est demeuré presque inchangé
en juin

Le nombre désaisonnalisé de
ventes S.I.A.®1 (Service inter-
agences®) est passé de 44 939
en mai à 45 051 en juin, ce qui
représente une légère hausse
de 0,2 %.

Le nombre réel de ventes S.I.A.®

pour la période allant de janvier
à juin est de 8,2 % supérieur au
résultat correspondant de 2006;
il se situe à 287 862.

Augmentation des nouvelles
inscriptions S.I.A.® en juin

Le nombre désaisonnalisé de
nouvelles inscriptions S.I.A.® a
crû de 1,3 %. De 71 278 en mai,
il est monté à 72 214 en juin.

Quant au nombre réel de
nouvelles inscriptions, il a été de
6,0 % plus élevé au cours des
six premiers mois de l’année
qu’à pareille époque en 2006.

La conjoncture favorable aux
vendeurs au Canada continue
de contribuer à la croissance
des prix des habitations

Le rapport ventes-nouvelles
inscriptions2 est un indicateur
de la pression que subissent les
prix sur le marché des habita-

1 S.I.A.® est une marque de commerce enregistrée de l’Association canadienne de l’immeuble.
2 Dans l’ensemble du marché canadien, lorsque le rapport ventes-nouvelles inscriptions est inférieur à 35 %, les prix des habitations
augmentent généralement dans une proportion moins importante que le taux d’inflation. On est alors en présence d’un marché favorable aux
acheteurs, aussi appelé marché acheteur. Un rapport ventes-nouvelles inscriptions supérieur à 50 % est caractéristique d’un marché vendeur.
Dans un marché favorable aux vendeurs, la hausse des prix des logements est en général plus forte que l’inflation globale. Quand le rapport
ventes-nouvelles inscriptions se situe entre ces deux limites, on dit que le marché est équilibré.
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tions existantes. Il tient compte
à la fois des nouvelles inscrip-
tions, qui servent à mesurer
l’offre de logements existants, et
des ventes S.I.A.®, qui
permettent de faire une
évaluation approximative de la
demande.

En juin, le marché est demeuré
favorable aux vendeurs, puisque
le rapport ventes-nouvelles
inscriptions au Canada atteignait
62 %. Cette conjoncture con-
tinue de contribuer à la forte
croissance des prix des habita-
tions, surtout dans les provinces
de l’Ouest.

Le prix S.I.A.® moyen dans
l’ensemble du pays dépassait de
11,2 % son niveau de juin 2006.

Conjoncture économique

En juillet, le nombre d’emplois a
augmenté de 11 300. Les 8 400
emplois à temps partiel
supprimés ont atténué l’effet
des progrès réalisés du côté des
emplois à plein temps (+19
700). Pendant les sept premiers
mois de 2007, presque 120 000
emplois ont été créés.

Le taux de chômage a cédé 0,1
point pour s’établir à 6,0 % en
juillet, son niveau le plus bas des
33 dernières années.

Le rapport emploi-population
corrigé des variations
saisonnières a fléchi quelque

peu : de 63,5 % en juin, il est
passé à 63,4 % le mois suivant.
Autrement dit, une proportion
quasi record de Canadiens
étaient occupés, ce qui
contribue à la grande confiance
des consommateurs et à la vive
demande de logements.

Le 10 juillet, la Banque du
Canada a majoré d’un quart de
point le taux du financement à
un jour, pour le porter à 4,50 %.
Selon elle, il fallait des taux plus
élevés pour réduire les
pressions inflationnistes
associées à l’expansion
économique, celle-ci ayant été
plus forte que prévu pendant la
première moitié de 2007.

En juillet, les prix des biens et
des services compris dans le
panier de l’Indice des prix à la
consommation (IPC) ont
augmenté de 2,2 % en regard du
même mois en 2006. La hausse,
comparable à celles observées
durant les trois mois
précédents, tient principalement
à la progression des coûts
relatifs au logement en
propriété, comme l’intérêt
hypothécaire et les coûts de
remplacement, mais aussi à
l’accroissement des prix des
aliments achetés au restaurant
et au magasin. L’effet de ces
gains a été amorti par la baisse
des prix de l’essence, du gaz
naturel ainsi que du matériel et
des fournitures informatiques.

Figure 2

Les données sont désaisonnalisées et annualisées.
Sources : SCHL, Association canadienne de l’immeuble (ACI), S.I.A.®
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Aux États-Unis, l’augmentation
des prix des habitations dans de
nombreux centres et la hausse
des taux d’intérêt ont contribué
à la croissance du nombre de
prêts hypothécaires à risque
élevé. Au cours des derniers
mois, la baisse de la valeur des
propriétés dans certaines
régions des États-Unis et
l’augmentation des cas de défaut
ont empêché les prêteurs de
recouvrer les pertes subies sur
certains prêts et ont même
entraîné la cessation des
activités ou la faillite de
plusieurs institutions qui
octroyaient des prêts
hypothécaires à risque élevé.
Cette situation a débordé sur
les marchés financiers puisque
les prêts hypothécaires à risque
élevé étaient non seulement
vendus sous forme de titres
adossés à des créances (TAC)
mais également sous forme de
titres adossés à des créances
avec flux groupés (TACFG),
lesquels sont très sensibles à
l’évolution du marché des prêts

L’effondrement du marché américain des prêts hypothécaires à
risque élevé et ses répercussions au Canada

hypothécaires à risque élevé. Les
cas de défaut ont continué à
s’accroître en 2007, ce qui a
donné lieu à des révisions à la
baisse des cotes des TAC et des
TACFG, de sorte que les cours
de ces titres ont commencé à
chuter. Les bouleversements
financiers découlant des pertes
subies sur les prêts
hypothécaires à risque élevé ont
augmenté l’aversion pour le
risque chez les investisseurs et
ont entraîné une crise de
liquidité mondiale. Les banques
centrales sont intervenues en
injectant des fonds dans leurs
systèmes bancaires afin
d’accroître la liquidité.

Contexte

En général, les prêts à risque
élevé, qui comprennent divers
instruments de crédit comme
des prêts hypothécaires, des
prêts automobiles et des
créances sur cartes de crédit,
sont consentis à des
emprunteurs qui ne sont pas
admissibles aux meilleurs taux
d’intérêt sur le marché en
raison de leurs mauvais
antécédents en matière de
crédit. En vertu de la Home
Mortgage Disclosure Act des
États-Unis, un prêt hypothécaire
à risque élevé s’entend d’un
prêt hypothécaire assorti d’un
taux d’intérêt de 2 à 3 points
de pourcentage supérieur aux
taux en vigueur. Les prêts
hypothécaires à risque élevé
sont consentis aux
emprunteurs ayant une cote de

Figure 1
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crédit inférieure à la moyenne
ou en raison de l’augmentation
cumulative du risque (un rap-
port prêt-valeur élevé, le
manque ou l’absence de docu-
ments et le calendrier de
remboursement d’un prêt
hypothécaire à taux révisable
assorti ou non d’un faible taux
promotionnel initial) ou de
l’application de pratiques de
prêt abusives.

En général, les prêts
hypothécaires à risque plutôt
faible (Alt-A) sont moins risqués
que ceux à risque élevé, mais
leur qualité demeure inférieure
à celle des prêts conformes. Les
prêts Alt-A traditionnels sont
consentis aux emprunteurs qui
ne fournissent pas tous les
documents sur leurs actifs ou
sur le montant et la source de
leurs revenus.

Depuis 2001, les marchés des
prêts hypothécaires à risque
plutôt faible et à risque élevé
ont affiché une forte croissance
aux États-Unis et ont atteint
des sommets se situant entre
40 % et 45 % de l’ensemble des
prêts hypothécaires consentis.
Plus récemment, leur
pourcentage a diminué, passant
de 20 % en 2006 à moins de
10 % pendant la première
moitié de 2007, alors que leur
taux de défaut s’est accru de
manière importante. Au Canada,
le pourcentage des prêts non

conformes, qui comprennent les
prêts à risque plutôt faible et à
risque élevé, se rapproche de
5 % de l’ensemble des prêts
hypothécaires.

Aux États-Unis, malgré la
faiblesse historique des taux
d’intérêt, les marchés des prêts
hypothécaires à risque plutôt
faible et à risque élevé
découlent des problèmes
d’abordabilité sur les marchés
de l’habitation surchauffés.
Contrairement à ce que l’on
observe au Canada, la majorité
des prêts hypothécaires
consentis aux États-Unis sont
financés sur le marché
secondaire plutôt qu’au moyen
des dépôts conservés par les
établissements de crédit. Devant
les surplus de liquidité causés
par la lente croissance des
marchés boursiers et par le
faible rendement des obligations
d’État pendant la première
moitié de la décennie, les
investisseurs ont commencé à
trouver attrayants les
rendements élevés qu’ils
pouvaient obtenir avec les prêts
à risque plutôt faible et à risque
élevé dans un contexte où le
marché de l’habitation
s’appréciait rapidement.

Quand le marché américain des
prêts conformes est arrivé à
quasi-saturation, de nombreux
prêteurs ont choisi d’assouplir
leurs critères d’admissibilité
pour continuer d’approuver des
prêts, plutôt que de maintenir
leurs exigences et de composer
avec une diminution du volume
des prêts. Ils tablaient alors sur
le renchérissement des habita-
tions, lesquelles pouvaient être
vendues à des prix plus élevés,
pour sortir d’affaire les
emprunteurs dont les obliga-
tions de paiement
s’alourdissaient une fois que la
période d’application d’un taux
promotionnel était terminée. En
bout de ligne, les organismes
commandités par le
gouvernement américain qui
titrisaient habituellement les
prêts hypothécaires conformes
ont été laissés de côté au profit
d’établissements du secteur
privé qui offraient des
rendements supérieurs
moyennant un risque accru.
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Figure 4

Les solides facteurs
économiques fondamentaux
continueront à soutenir le
marché de l’habitation au
Canada

Les bouleversements observés
aux États-Unis ne devraient pas
survenir au Canada en raison de
plusieurs différences
fondamentales entre les deux
marchés.

Le marché des prêts
hypothécaires à risque élevé est
beaucoup plus petit au Canada
qu’aux États-Unis. Selon des
estimations, il est d’environ 5 %
des prêts consentis au Canada,
comparativement à un
pourcentage considérablement
plus élevé aux États-Unis. En
outre, le marché canadien
s’apparente davantage au
marché des prêts à risque
plutôt faible .

Le taux global des prêts
hypothécaires en retard au
Canada demeure à des seuils
historiques. En fait, selon
l’Association des banquiers
canadiens, en 2006, environ 1
ménage sur 400 était en retard
de trois mois ou plus dans ses
paiements hypothécaires, soit le
plus faible taux depuis 1990. À
l’heure actuelle, en juin 2007, le
pourcentage des prêts en retard
est égal à celui enregistré tout
au long de 2006. Il importe de
noter qu’en moyenne, cela

prend environ deux ans après
une augmentation des taux
d’intérêt hypothécaires pour
que le pourcentage des ménages
en retard commence à grimper.
Par conséquent, l’incidence de
l’augmentation des taux
d’intérêt en 2006 ne se reflète
pas encore sur le pourcentage
des ménages en retard.
Néanmoins, ce pourcentage
demeure faible au Canada.

Des produits hypothécaires
disponibles aux États-Unis ne
sont pas offerts au Canada. Ces
produits sont des prêts
exotiques qui sont consentis à
des emprunteurs n’ayant pas
d’antécédents connus en
matière de crédit. Un prêt
exotique est, par exemple, un
prêt hypothécaire à taux
révisable avec options de paie-
ment qui est assorti d’un taux
promotionnel inférieur aux taux

du marché pendant les
premières années, ce qui peut
nuire à l’emprunteur lorsque ce
taux réduit cesse d’être
appliqué après cette période.
Selon la Mortgage Bankers Asso-
ciation (MBA) des États-Unis,
pour plus du cinquième des
prêts hypothécaires à taux
révisable avec options de paie-
ment consentis en 2004-2005,
leur valeur est inférieure à la
dette accumulée. La MBA
prévoit que les taux concernant
800 milliards de dollars de
prêts hypothécaires à taux
révisable avec options de paie-
ment seront révisés en 2007.

Figure 2
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Figure 3Au Canada, les prêteurs sentent
moins le besoin de souscrire
des prêts de plus en plus
risqués afin de maintenir les
volumes. Même si les prix des
habitations continuent
d’augmenter, les problèmes
d’abordabilité entraînant la
souscription de prêts exotiques
aux États-Unis ne sont pas aussi
répandus au Canada,
partiellement en raison des
solides facteurs économiques
fondamentaux qui soutiennent
le marché canadien de
l’habitation.

Répercussions éventuelles au
Canada de l’effondrement du
marché américain des prêts
hypothécaires à risque élevé

L’effondrement du marché
américain des prêts
hypothécaires à risque élevé
peut influer sur les décisions
relatives au taux directeur de la
Banque du Canada. Jusqu’à
récemment, il était prévu que la
Banque du Canada continuerait
d’augmenter les taux d’intérêt à
court terme le 5 septembre, soit
sa prochaine date fixée pour une
annonce. En revanche, compte
tenu des préoccupations
récentes concernant la liquidité
sur les marchés financiers, la
Banque du Canada peut décider
de maintenir son taux cible du
financement à un jour à 4,5 %.

Les craintes récentes liées au
marché des prêts hypothécaires
à risque élevé ont débordé sur
le marché obligataire puisque les

placements de meilleure qualité
ont été favorisés au cours des
dernières semaines. De
nombreux investisseurs ont
remplacé leurs placements
risqués par d’autres plus sûrs. Par
conséquent, les rendements des
obligations du gouvernement du
Canada ont diminué. En général,
les taux d’intérêt hypothécaires à
plus long terme, comme les taux
fixes à cinq ans, suivent
étroitement les tendances des
rendements des obligations à 5
ans et 10 ans du gouvernement
du Canada. Jusqu’à maintenant, la
baisse des rendements des obliga-
tions du gouvernement du
Canada n’a pas entraîné une
diminution des taux d’intérêt
hypothécaires. Si ces taux
commencent à baisser, les activités
du marché canadien de
l’habitation pourraient être

supérieures aux prévisions en
2007 et 2008.

Nous estimons qu’une baisse
d’un point de pourcentage (100
points de base) du taux
d’intérêt hypothécaire à 5 ans
pourrait donner lieu à une
augmentation des mises en
chantier de 8 000 à 12 000
habitations pendant les 12 mois
suivants. Cette même baisse
pourrait gonfler les ventes
S.I.A.® de 14 000 à 22 000
habitations pendant les 12 mois
suivants.

En outre, en raison de
l’effondrement du marché
américain des prêts
hypothécaires à risque élevé, les
établissements de crédit
américains pourraient être

Rendement des obligations à 5 ans du gouvernement du Canada
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moins disposés à consentir des
prêts aux ménages. Un
resserrement du crédit à la
consommation pourrait non
seulement influer sur les ventes
d’habitation aux États-Unis mais
également y limiter les dépenses
de consommation. Le Canada
pourrait enregistrer une dimi-
nution de ses exportations vers
les États-Unis à la suite d’une
baisse de la demande des
consommateurs américains pour
des marchandises canadiennes.
Si les exportations canadiennes
chutaient, le taux de chômage
pourrait augmenter puisque
moins d’emplois seraient créés,
sans compter les pertes
d’emploi éventuelles.

Il y a un autre scénario possible.
Puisque la plupart des prêts
hypothécaires à risque élevé et à
rapport prêt-valeur élevé sont
consentis par des institutions
n’acceptant pas de dépôts,
lesquelles vendent et financent
ces prêts avec des moyens de
placement (comme la titrisation
par l’intermédiaire d’entités ad
hoc, l’émission de titres adossés
à des créances, l’utilisation de
swaps sur défaillance de crédit,
etc.), la recherche de placements
de meilleure qualité par les
investisseurs pourrait réduire le
financement à l’habitation au
Canada. Même si le rendement
des prêts au Canada est
supérieur à son équivalent aux
États-Unis, l’effondrement
observé au sud de la frontière
influe défavorablement sur la

capacité des prêteurs au nord
de la frontière de financer les
prêts hypothécaires à risque
élevé consentis. Par conséquent,
la disponibilité de prêts
hypothécaires à risque élevé et à
rapport prêt-valeur élevé com-
mence également à baisser au
Canada. Cette baisse pourrait
éventuellement avoir des
répercussions modérées sur les
ventes d’habitation au Canada.

Conclusion

Au Canada, les facteurs
économiques fondamentaux
sont solides, le taux d’emploi
atteint un sommet historique, la
croissance des revenus est forte
et les taux d’intérêt sont faibles.
Ces facteurs fondamentaux,
compte tenu du petit
pourcentage des prêts
hypothécaires à risque plutôt
faible et du taux peu élevé des
cas de défaut au Canada,
contribuent à soutenir la
vigueur du marché canadien de
l’habitation.

Les marchés de la revente
devraient enregistrer une autre
année record avec des ventes
dépassant 514 000 habitations.
S’il est prévu que les mises en
chantier diminueront, elles
devraient quand même dépasser
200 000 cette année et la
suivante, de sorte que l’année
2008 sera la septième de suite
au cours de laquelle les mises
en chantier dépasseront ce
seuil, du jamais vu depuis les
années 70. 
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SOURCE : SCHL, Relevé des mises en chantier et des achèvements. Toutes les données sont désaisonnalisées et annualisées. Les
données désaisonnalisées annualisées (DDA) passent par diverses étapes de révision, à différentes périodes du cycle annuel; ce
processus débouche sur l’établissement définitif des données provisoires. Les données sont révisées à la fin de chaque mois, de
chaque trimestre et de l’année.

Données sur le marché de l’habitation (DDA)
2006 T4:06 T1:07 T2:07 M05:07 M06:07 M07:07

Mises en chantier, en milliers de logements

  Canada, toutes catégories et régions 227,4 222,4 222,1 226,3 235,2 225,3 215,6
      Variation en % par rapport à la période précédente 0,8 1,2 -0,1 1,9 7,5 -4,2 -4,3

  Canada, toutes catégories, régions rurales 32,4 31,1 36,1 32,6 32,6 32,6 33,8
      Variation en % par rapport à la période précédente 1,1 -3,4 16,1 -9,7 0,0 0,0 3,7

  Canada, toutes catégories, régions urbaines 195,0 191,3 186,0 193,7 202,6 192,7 181,8
      Variation en % par rapport à la période précédente 0,8 2,0 -2,8 4,1 8,8 -4,9 -5,7

  Canada, log. individuels, régions urbaines 94,1 89,7 85,7 90,3 90,3 92,2 89,7
      Variation en % par rapport à la période précédente 0,1 -4,1 -4,5 5,4 2,1 2,1 -2,7

  Canada, log. collectifs, régions urbaines 100,9 101,6 100,3 103,4 112,3 100,5 92,1
      Variation en % par rapport à la période précédente 1,4 8,1 -1,3 3,1 14,8 -10,5 -8,4

  Terre-Neuve, toutes catégories et régions 2,2 2,2 2,3 2,2 2,2 2,4 2,4
      Variation en % par rapport à la période précédente -10,6 -8,3 4,5 -4,3 -4,3 9,1 0,0

  Île-du-Prince-Édouard, toutes catégories et régions 0,7 0,6 0,5 0,8 0,6 0,8 0,6
      Variation en % par rapport à la période précédente -14,4 -14,3 -16,7 60,0 -33,3 33,3 -25,0

  Nouvelle-Écosse, toutes catégories et régions 4,9 4,7 5,0 4,0 4,1 4,6 3,9
      Variation en % par rapport à la période précédente 2,5 9,3 6,4 -20,0 32,3 12,2 -15,2

  Nouveau-Brunswick, toutes catégories et régions 4,1 3,5 3,6 4,1 4,3 3,9 4,5
      Variation en % par rapport à la période précédente 3,2 -18,6 2,9 13,9 7,5 -9,3 15,4

  Québec, toutes catégories et régions 47,9 51,2 47,0 50,9 49,6 54,9 49,3
      Variation en % par rapport à la période précédente -6,0 14,0 -8,2 8,3 2,9 10,7 -10,2

  Ontario, toutes catégories et régions 73,4 67,9 65,4 66,9 75,8 62,0 64,7
      Variation en % par rapport à la période précédente -6,8 -3,1 -3,7 2,3 20,1 -18,2 4,4

  Manitoba, toutes catégories et régions 5,0 5,3 5,9 5,5 7,5 5,1 5,1
      Variation en % par rapport à la période précédente 6,3 23,3 11,3 -6,8 82,9 -32,0 0,0

  Saskatchewan, toutes catégories et régions 3,7 4,1 4,9 6,4 6,2 7,5 6,1
      Variation en % par rapport à la période précédente 8,1 5,1 19,5 30,6 10,7 21,0 -18,7

  Alberta, toutes catégories et régions 49,0 47,2 50,1 48,6 47,5 45,7 44,0
      Variation en % par rapport à la période précédente 19,9 -2,5 6,1 -3,0 -9,7 -3,8 -3,7

  Colombie-Britannique, toutes catégories et régions 36,4 35,7 37,4 36,9 37,4 38,4 35,0
      Variation en % par rapport à la période précédente 5,1 -1,9 4,8 -1,3 7,2 2,7 -8,9
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Mises en chantier par région urbaine (en DDA)*

Principaux indicateurs du marché de l’habitation

SOURCES :  SCHL, Statistique Canada, Banque du Canada, Association canadienne de l’immeuble.
n.d. : données non disponibles
*  Données désaisonnalisées annualisées (DDA)
** Les données annuelles et trimestrielles sont des chiffres réels. Les données mensuelles sont désaisonnalisées.

* Données désaisonnalisées annualisées, en milliers de logements.

2006 T4:06 T1:07 T2:07 M05:07 M06:07 M07:07

  Canada 195,0 191,3 186,0 193,7 202,6 192,7 181,8
  Terre-Neuve 1,5 1,4 1,6 1,4 1,4 1,6 1,6
  Île-du-Prince-Édouard 0,5 0,4 0,3 0,5 0,3 0,5 0,4
  Nouvelle-Écosse 3,3 3,2 3,8 2,7 2,8 3,3 2,4
  Nouveau-Brunswick 2,9 2,5 2,4 2,7 2,9 2,5 3,2
  Québec 39,5 42,4 38,8 42,7 41,4 46,7 40,7
  Ontario 67,8 63,1 60,4 61,4 70,3 56,5 59,1
  Manitoba 3,2 3,9 3,6 3,9 5,9 3,5 3,3
  Saskatchewan 2,9 3,1 3,7 5,3 5,1 6,4 5,2
  Alberta 40,9 39,8 40,0 40,1 39,0 37,2 34,2
  Colombie-Britannique 32,6 31,5 31,4 33,0 33,5 34,5 31,7

2006 T4:06 T1:07 T2:07 M05:07 M06:07 M07:07

Logements neufs

  Individuels et jumelés achevés et inoccupés, en milliers 5,2 5,7 6,1 5,9 6,1 5,6 5,2
   Variation en % par rapport à la même période un an plus tôt -2,5 11,9 23,2 17,6 17,7 11,9 5,4

  En rangée et appart. achevés et inoccupés, en milliers 8,4 9,0 8,6 7,9 7,9 8,3 8,6
   Variation en % par rapport à la même période un an plus tôt -6,9 5,5 3,6 -3,9 -5,0 3,6 6,1
  Indice des prix des logements neufs (1997 = 100) 142,0 147,2 148,7 151,9 152,1 153,1 n.d.

   Variation en % par rapport à la même période un an plus tôt 9,7 11,2 9,8 8,4 8,6 7,8 n.d.

Logements existants

  Ventes S.I.A.® (en milliers de logements)* 483,8 483,3 517,5 534,4 539,3 538,9 n.d.
   Variation en % par rapport à la même période un an plus tôt 0,0 -1,9 4,7 10,3 10,5 11,4 n.d.

  Prix moyens S.I.A.® (en milliers de $CAN)** 277,0 284,4 295,0 304,4 304,3 306,6 n.d.
   Variation en % par rapport à la même période un an plus tôt 11,1 9,9 10,3 9,8 9,5 9,9 n.d.

Marché hypothécaire

  Taux hypothécaire affiché à 1 an, en % (moyenne sur la période) 6,28 6,37 6,47 6,83 6,85 7,05 7,05
  Taux hypothécaire affiché à 5 ans, en % (moyenne sur la période) 6,66 6,60 6,60 7,01 7,14 7,24 7,24
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La SCHL : Au cœur de l’habitation

La Société canadienne d’hypothèques et de logement (SCHL) est l’organisme fédéral responsable de l’habitation au Canada, et ce
depuis plus de 60 ans.

En collaboration avec d’autres intervenants du secteur de l’habitation, elle contribue à faire en sorte que le Canada continue de posséder l’un
des meilleurs systèmes de logement du monde. La SCHL veille à ce que les Canadiens aient accès à un large éventail de logements de qualité, à
coût abordable, et elle favorise la création de collectivités et de villes dynamiques et saines partout au pays.

Pour obtenir des renseignements supplémentaires, veuillez consulter le site Web de la SCHL au www.schl.ca

Vous pouvez aussi communiquer avec nous par téléphone : 1 800 668-2642 ou par télécopieur : 1 800 245-9274.

De l’extérieur du Canada : (613) 748-2003; télécopieur : (613) 748-2016

La Société canadienne d’hypothèques et de logement souscrit à la politique du gouvernement fédéral sur l’accès des personnes handicapées à
l’information. Si vous désirez obtenir la présente publication sur des supports de substitution, composez le 1 800 668-2642.

La gamme complète des publications nationales standards du Centre d’analyse de marché (CAM) est désormais offerte gratuitement, en format
électronique, sur le site Web de la SCHL. Vous pouvez maintenant consulter, imprimer ou télécharger les éditions déjà parues, ou encore vous
abonner aux futures éditions et recevoir automatiquement, par courriel, de l’information sur le marché le jour même où elle est diffusée : c’est
rapide et pratique! Visitez le www.schl.ca/marchedelhabitation

Pour en savoir davantage au sujet du CAM et de la mine de renseignements sur le marché de l’habitation qu’il met à votre disposition,
rendez-vous au www.schl.ca/marchedelhabitation

Pour vous abonner à la version papier (payante) des publications nationales stantards ou des rapports régionaux spéciaux, veuillez composer le
1 800 668-2642.

©2006 Société canadienne d’hypothèques et de logement. Tous droits réservés. La SCHL autorise toute utilisation raisonnable du contenu de
la présente publication, à la condition toutefois que ce soit à des fins personnelles, pour des recherches d’affaires ou d’intérêt public, ou encore dans
un but éducatif. Elle accorde le droit d’utiliser le contenu à titre de référence générale dans des analyses écrites ou dans la présentation de résultats,
de conclusions ou de prévisions, et de citer de façon limitée les données figurant dans la présente publication. La SCHL autorise également l’utilisation
raisonnable et restreinte du contenu de ses rapports dans des publications commerciales, sous réserve des conditions susmentionnées. Elle conserve
toutefois le droit d’exiger, pour une quelconque raison, l’interruption d’une telle utilisation.

Chaque fois que le contenu d’une publication de la SCHL est utilisé, y compris les données statistiques, il faut en indiquer la source comme suit :

Source : SCHL (ou, selon le cas, « Adaptation de données provenant de la SCHL »), titre de la publication, année et date de diffusion.

À défaut de quoi ledit contenu ne peut être reproduit ni transmis à quiconque. Lorsqu’une organisation se procure une publication, elle ne doit pas
en donner l’accès à des personnes qui ne sont pas à son emploi. La publication ne peut être affichée, que ce soit en partie ou en totalité, dans un site
Web qui serait ouvert au public ou accessible à des personnes qui ne travaillent pas directement pour l’organisation. Pour obtenir la permission
d’utiliser le contenu d’une publication d’analyse de marché de la SCHL à des fins autres que celles susmentionnées ou de
reproduire de grands extraits ou l’intégralité des publications d’analyse de marché de la SCHL, veuillez communiquer avec le Centre canadien de
documentation sur l’habitation (CCDH) ; courriel : chic@schl.ca – téléphone : 613-748-2367 ou 1 800 668-2642.

Veuillez fournir les informations suivantes au CCDH :
Titre de la publication, année et date de diffusion

Sans limiter la portée générale de ce qui précède, il est interdit de traduire un extrait de publication sans l’autorisation préalable écrite de la Société
canadienne d’hypothèques et de logement.

Les renseignements, analyses et opinions contenus dans cette publication sont fondés sur diverses sources jugées fiables, mais leur
exactitude ne peut être garantie, et ni la Société canadienne d’hypothèques et de logement ni ses employés n’en assument la
responsabilité.

http://www.schl.ca
http://www.schl.ca/marchedelhabitation
http://www.schl.ca/marchedelhabitation
mailto: chic@schl.ca


Vous voulez en savoir plus?
Tout au long de 2007, la SCHL continuera d’améliorer ses enquêtes et ses rapports
d’analyse afin de mieux vous servir. Pour en savoir davantage sur l’actualisation de nos
produits, ou pour vous abonner à nos publications électroniques GRATUITES, visitez
régulièrement le www.schl.ca/marchedelhabitation

Parus en mai
Perspectives du marché de l’habitation : Faits saillants (Canada et régions)
Survol du marché de l’habitation dans les régions du Nord

Parus en juin
Enquête sur les logements locatifs – printemps

Rapport sur le marché locatif : Faits saillants (Canada et provinces)
Statistiques sur le marché locatif

Rapport sur la rénovation et l’achat de logements

Au cours de 2007
Nouveaux centres urbains visés par les rapports du CAM :

- Abbotsford - Barrie
- Kingston - Guelph
- Peterborough - Brantford

nouveaux rapports
d’analyse de marché
Abonnez-vous dès aujourd’hui!

Abonnement

Abonnement

Abonnement

Abonnement

Abonnement

Détails

https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000048/0000000129
http://www.schl.ca/marchedelhabitation
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&shop=Z01FR&areaID=0000000129&productID=00000001290000000014
http://www.schl.ca/fr/prin/remaha/remaha_006.cfm
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000048/0000000059
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000048/0000000124
https://www03.cmhc-schl.gc.ca/b2c/b2c/init.do?language=fr&z_category=0/0000000048/0000000128
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